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M. GORET. - Aucun travail expérimental d'envergure n'a été pra­
tiquement réalisé en France sur !'Anémie Infectieuse des Equidés 
depuis les découvertes majeures de VALLÉE et CARRÉ en 1904. 
L'étude de cette infection a du être reprise en 1966 au Laboratoire 
de Maladies contagieuses de l'Ecole d'Alfort - où elle a été diagnos­
tiquée à l'époque - devant sa réapparition sur des chevaux de sport. 
Chargé par moi-même des recherches subventionnées par le 
Ministère de !'Agriculture et la « Société d'Encouragement »,M. TOMA
a procédé depuis lors à une étude approfondie du processus infec · 
tieux : étude clinique, détection, culture des virus sur culture de 
leucocytes de cheval, diagnostic par déclenchement des crises et par 
la recherche des sidéro-leucocytes, etc. 
Ces travaux méticuleux et astreignants ne sont qu'à peine men­
tionnés dans le travail présenté. 
Réalisant le séro-diagnostic selon CoGGINS et perfectionnant la 
technique de la réaction, il fut possible de procéder à une vaste 
enquête épidémiologique permettant de situer l'incidence de l'infec­
tion (exprimée ou latente) en Europe et particulièrement en France 
et de proposer un plan de prophylaxie adopté actuellement par l'en­
semble des pays infectés ... à l'exception de la France. Ces enquêtes 
qui nécessitèrent un énorme effort ne sont pas davantage insérées 
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avec détails dans l'ouvrage de M. TOMA, représentant la thèse de 
Doctorat es Sciences Naturelles que j'ai le plaisir de déposer sur 
le bureau de l'Académie. 
• 
•
• 
En revanche, M. TOMA par des examens prec1s des lignes de 
précipitation apparues à la lecture de la réaction d'immuno-diffusion 
devait être le premier à déceler à côté du précipitogène révélé par 
les auteurs américains puis japonais, un deuxième antigène spécifique 
dont l'existence - d'abord mise en doute par les spécialistes - vient 
d'être, suite aux publications du Laboratoire de l'Ecole d'Alfort, 
formellement reconnue. Il s'agit d'une découverte originale et impor­
tante susceptible de préciser la constitution du virus et éventuelle­
ment la pathogénie de l'infection. 
En effet, la possibilité d'un diagnostic sérologique formel autorise 
dorénavant des approches plus précises sur le mécanisme de l'infec­
tion. Il a été donné en outre à l'Auteur de battre en brèche le dogme 
de l'immunité de « prémunition » en matière <l'anémie infectieuse 
des équidés, confirmant en cela les constatations des auteurs japonais 
et suggérant la plasticité d'un virus capable, au cours des passages 
sur équidés, de modifier sa spécificité antigène . 
•
•
• 
Après une étude générale très détaillée du virus de l'A.l.E. et 
plus spécialement des précipitogènes reconnus et des techniques 
permettant leur étude, des anticorps anti-A.l.E., des phénomènes 
immunitaires, l'Auteur rend compte dans une deuxième partie aussi 
complète que la première du matériel et des techniques très moder­
nes de recherches mis en œuvre dans son travail. 
La troisième partie est consacrée à l'exposé des résultats expé­
rimentaux et comprend 123 pages de données originales, concernant : 
1) Les précipitogènes du virus et singulièrement le précipitogène C 
découvert par !'Auteur (obtention à partir des organes et de la 
culture cellulaire ; isolement et purification). 
2) Les précipitines du virus, spécifiques respectivement des pré­
cipitogènes G et C (étude cinétique après infection naturelle et expé­
rimentale en fonction de diverses techniques de détection et nature). 
3) L'immunité anti-A.l.E. révélée ou non par inoculation croisée 
de souches de virus. Cette recherche, nous l'avons dit, autorise à 
ne plus admettre l'existence dans tous les cas d'une « immunité de 
surinfection » chez les équidés atteints. 
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Une quatrième partie est réservée à la discussion générale au 
cours de laquelle !'Auteur donne un résumé des résultats obtenus 
en les comparant à ceux enregistrés par d'autres chercheurs et sou­
lignant les nouvelles données apportées par ses recherches. 
Ce mode d'exposé est repris dans une conclusion très précise qui 
souligne: 
1) les résultats obtenus à l'étranger; 
2) les résultats obtenus à l'Ecole d'Alfort; 
3) les résultats originaux, bases de l'ouvrage présenté. 
Le travail acharné de M. TOMA poursuivi pendant 7 ans souvent 
avec des moyens modestes a permis de rejoindre puis de dépasser en 
certains domaines, les auteurs américains (U.S.A. et Canada) et japo­
nais dont l'avance était prodigieuse. Il a fallu en effet que l'A.l.E. 
menace l'existence même du cheval de sport en France pour que des 
crédits juste suffisants soient mis à la disposition de chercheurs 
qualifiés. Des subventions plus substantielles auraient permis à 
M. TOMA de publier dès maintenant des travaux qui se poursuivent 
au laboratoire et sur le terrain et qui ne pourront valablement être 
révélés que dans des délais relativement lointains . 
•
•
• 
Il reste à louer la richesse de l'iconographie (graphiques, schémas, 
photos très bien venus) et le choix judicieux de 136 mentions biblio­
graphiques dont la consultation a permis l'analyse exhaustive des 
propriétés antigènes et immunogènes du virus . 
•
•
• 
Ce document remarquable issu du Laboratoire de Maladies conta­
gieuses de l'Ecole d'Alfort 70 ans après les travaux princeps de VALL�E 
et CARRÉ, poursuivis au même lieu, dû à un jeune et brillant ensei­
gnant doublé d'un chercheur passionné marchant sur les traces de 
nos grands anciens ne saurait laisser indifférents les membres de la 
Commission des récompenses de l'Académie Vétérinaire de France . 
•
•
• 
Cette présentation donne lieu à un large débat auquel participent MM. DRIEUX, 
DUMESTE, FAYE, FIOCRE, GRIMPRET, GROUl.ADE, GUILHON, l...AGNEAU, NICOL et VIRAT. 
